
ORFEO 
 

Chant d’Eurydice 
 
Je vivais dans le bonheur 
avec mon bien aimé 
Près de moi… si près de moi 
Son visage hante mon esprit…. 
Sentir ses lèvres, si proches des miennes 
Et pourtant dans le jardin de la vie 
La mort a volé ma raison d’être 
Voilà qu’aujourd’hui Orphée pénètre 
Dans le royaume des ténèbres 
à ma recherche 
Et pourtant cet espace 
privé de toute lumière  
est lieu interdit 
à tous les hommes 
 
Par son chant et sa musique 
il espère émouvoir 
Les créatures de l’enfer 
Je vois leurs visages 
Terribles 
Changer 
Insensiblement 
Frappés 
par la beauté 
de la grande Harmonie 
 
Création, création  
qui m'ouvre les portes 
de la rencontre 
Retrouver Orphée 
l'aimé 
Celui à qui je rêve de donner 
un baiser éternel 
 
Son chant 
transforme 
le feu de l’enfer 
en flamme de 
l’espoir 
 
Je le sens 
Proche, si proche.. 



Alors j’entends le Dieu des Morts 
m'offrir une dernière chance 
Il me faut suivre Orphée 
pour revenir à la vie 
Mais malheur à nous  
s'il me regarde. 
 
Nous avançons 
laissant dernière nous la nuit 
Je glisse dans son ombre 
Nous sommes proches du jour, 
Mais par une force incontrôlable 
il se retourne : 
Eurydice! 
Il me regarde ! 
Je le perds pour toujours 
J’ai trouvé la mort pour la deuxième fois 
par trop d'amour, par excès d'amour 
Ô désespoir ! 
Ô humaine impatience ! 
Il m’a perdue 
Je l’ai perdu ! 
Plus jamais l’embrasser 
Plus jamais son corps  
Je dis adieu à son âme ! 
 
Mais voici 
dans le monde de la mort 
Seule 
Condamnée à l’obscurité 
Privée d’amour 
Seule … 
Orphée  
Face au soleil 
Sur la terre nourricière et féconde 
devra chanter encore et encore 
Pour vivre 
L’art sera plus fort que la mort ! 
Ô, Orphée ! 
Ta musique  devient éternelle 
Ta voix vit en moi 
Comme mon amour 
Pour toujours ! 
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